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DUNCAN MACARTHUR, Ecr ; Hox, JOHN SUTHEKLAND 
Président. Vice-Président. 


LA COMPAGNIE D'ASSURANCE CONTRE LE FEU 


‘The North West Fire Insurance Co’y of Manitoba.” 


Orvanisee en 1888. 
Capital autorisé - - - . . : . * 
Déposé au ouvernement de Manitoba - - . È - 
Actif en argent - - - - - - - L L 


| COMPAGNIE DE CHEMIN DE FER 


GRAND CENTRAL DU NORD- 
OUEST. 


VIS est donné par le présent qu’une 
demande sera faite au parlement du 
Canada, à sa prochaine session, afin 4:ob- 
tenir un acte modifiant la charte de la 
00,000 | Compagnie de chemin de fer Grand Central 
ss : du Nord-Ouest, et l'acte qui la ratifie, en 
9 donnant pouvoir à la compagnie, au moy- 
110,000 ,; d’un règlement passé à cet effet, de 
fixer le nombre de directeurs qui consti- 


Cette Cie offre plus d'avantages (surtout aux cultivateurs) que loute autre À 
; tueront un quorum pour la transaction des 


compagnie faisint affaires dans cette province. À : , 
| aflaires de la compagnie, et pour d’autres 
Elle est la seule qui assume le risque des dommages causés par le vent, les cyclones, | fins. 
etc , en sus dur feu et de la foudre, et cela au même taux. Par ordre, 
\e i noce 1G H à n n 
Cette compagnie scceple des billets à longs termes en paiement des primes, lorsque ARTHUR CODD, 
cela est nécessaire, Secrétaire. 
M. Jos. T, Dumouchel, agent de la compagnie, et bien connu du public, se fera 
toujoufs, Comme par le passé, un plaisir de donner les informations voulues concernant AVIS 
E . 
Demande sera faite au parlement ‘lu Ca- 
nada, à sa prochaine session, afin d'obte- 
nir un acte autorisant la Compagnie de 


toute affaire Kassurance. 
G. W. GIRDLESTONE, 
Secrétaire et Gérant. 

chemin de fer Canadien du Pacifique à 
prendre et employer les terres requises 
pour faire les affaires télégraphiques auto- 

risées par sa charte, et assimilant ses pou- 

voirs sous d'au‘res rapports à ceux donnés 


9i 31.12 


JOS. T. DUMOUCHEL, 
Agent voyagenr. 


Nos. 375 et 377 ner nn oo Winnipeg. 
a 18 . 


SANTÉ POUR TOUS !! 


PILULES et ONGUENT HOLLO WAY. 


LES PILULES 


Purifient le Sang, corrigent tous les Derangements du FOIE, 
de l’'ESTOMAC et des INTESTINS 


Elles fortifient et restituent la Santé à des Constitutions délabrées, elles sont auss 
inestimables dans toutes les maladies particulières au Sexe Féminin de tout âge. 
Pour les enfants ainsi que pour les personnes âgées sont invaluables. 


L'ONGUENT 
Est un remède infaillible pour les Maux des Jambes, ceux des Seins, Blessures 


Anciennes, Plaies ex Ulcères. Il est fameux pour la Goutte et Rhumatisme, 
Et pour tous les Dérangements ae la Poitrine il est de même sans égal. 


i OUR LES MAUX DE GORGE, LA BRONCHITE, . : k 
LES RHUMES, LA TOUX. : Salle de billard, piano, etc., Liqueurs el 
: cigares de première qualité. 


Gon‘iements Glanduleux, et toutes les Maladies de la Peau, il est sans rival; et pour | 1a.7.11.89. 


les membres contractés et jointures raides il agit comme un charme. RES 


DE CHAPOTEAUT. | 
Principes Actifs Extraits 
DE L'AUILE DE FOIE DE MORUE 


Le Morrhuol est contenu dans des pe- 
tites capsules solubles, dont chacune 
représente une cuillerée à thé d’Huile de 
Foie de Morue, 

NI GOUT, NI ODEUR. 


MORRHUCL. Les expériences faites 
dans les hôpitaux, et son usage suivi ont 
prouvé que le Morrhuol est plus efficace 
l’Huile de Foie de Morue, et que la 
, le Rhume, les Sueurs Noc- 
Maux de Poitrine et les Maux 
de Gorge cèdent à son influence, 


LES ENFANTS PALES «42, 
sinsapyétu, et ceux qui sont atteints de 
Ma/adies de la Peau, Scrofules, Rachi- 
tisme, Croutes, Plaies Suppurantes dans 

_Lé Cou, et qui sont continuellement sans 
Sommeil et sans Repos, trouvent dans le 


électrique.” 9i 10.12 


HOTEL BEAUREGARD 


Coin des avenues Taché et Pro- 
vencher, Saint-Boniface, 
Manitoba. 


Avantageusement situé à l’entrée du 
pont Saint-Boniface. 


Ces Médecines sout préparées seulement à l'Etablissement du Professeur Holloway, 
78, NEW OXFORD STREET, auparavant B38, Oxford Street, 


Et se vendent à 1s. 14d., 2s. 9d4., 4s. 6d., 11s., 22s, et 33s. le Pot ou la Boite, et on peut 
les obtenir dans toutes les Pharmacies de l'Univers. 


Les acheteurs sont priés de regarder l'étiquette qui se trouve sur chaque Pot et Boite, 
s’il n'y a pas l'adresse 533 Oxford Street, London, c’est de la falsification. 


de 
* "2 
“ Le nr 


RE. RSS 
à 


RES TT MORRMU  rEmene eu ste 
Trudeau & Fils, 
- BOUCHERS, --. 


étit et 
LA SANTE FLORISSANTE 
AVENUE TACHÉ, SAINT-BONIFACE. 


attestent rapidement les effets vraiment 
extraordinaires de ce remède. (6) 


100 CAPSULES DE MORRHUOL: PRIX $1.00. 


Dans toutes les Pharmacies. Gros: Chez M. M. Lyman, 
Sons & Co., Mo 


SCOTTS 


EMULSION 


OF PURE CG LIVER OIL 
AND HYPOPHOSPHITES 
Almost as Palätable as Milk. 


disquised that the most delicate 
can trke it. Remarkable as a FLES:1 
PRODUCER. Persons gain rap- 
idliy wuile taking it. 


ne 
80OTT'S EMULSION is acknowl by rhy- 
EST and DES proaraticn 


des vianies dé choix il faut aller 
TRUDEAU & FILS. 


nm am _ 


Pour acheter: 
chez Fr. 


En Gros et en De il. 


BŒUF LARD FRAIS, LARD SALÉ;-VEAU, MOUTON, VO- 
LAILLE, VIANDE FUMÉE, Erc. 


——— AUSSI — — 


sicians to be the FIN 
of its class for the relief of 


CONSUMPTION, SCROFULA, 
CENERAL DEBILITY, 
WASTINO DISEASES of CHILDREN 
and CHRONIC COUCGHS. 

Sold by all Druggists. 60c. and $1,00. 


PRODUITS DE LA CAMPAGNE QUI SONT ACHETÉS AU PO NRENS 


Une visite est respectueusement sollicitée. 
Nos prix sont des plus modérés. 


Venez et jugez. … F. TRUDEAU & FiLs. 


j. 1 j. 4.6.90 


Saint-HBoniface, sil GE 21 Janvier 1891 


aux compagnies constituées en vertu de | ouverte le 2 janvier 181, pour la transac-| jeunes c'est ls mé : Cubiuncdfiés. 
‘ l'Acte des compagnies de télégraphe | tion d’affaires généralés de banque, dans uses the — quand ? 


A dit. its M A 4 1 w ik ju h vu ÿ je shit fi A bi 
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LE MANITOBA 


EST PUBLIÉ 
LE MERCREDI DE CHAQUE 
SEMAINE 
A SAINT-BONIFACE, MANITOBA 


Par la Cie Canadienne de Publicatior, 


Toute communication conceroant 
le journal doit être adressée à 


EDMOND TRUDEL, 
Directeur 
Saint-Boniface, Man. 
Canada 


gé la bourse de quelqu'un qu'elle 
aime ; et vider son portemonnaie 
pour des bonbons quand elle n'a 
pes e ms gra Re 

e peut prendre une ée 
pour choisir des bretelles à son 
mari et s'acheter un deuil en cinq 


discipline qui prévoie les fautes 
les plus fréquentes chez les en- 
fants et qui indique les punitions 


à infliger. 

2. Si à n'ya pas accord entre 
les pee eur la conduite à tenir, 
quelle que soit d'ailleurs la bonne 


LA BANQUE MOLSON. REPRODUCTIONS. 


INCORPORÉE D'APRÈS UN ACTS DU 
PARLEMENT EN 1855. 


LE PIONNIER 


Capital, tout payé - « - … $2,000,000 | J'ai bien connu jadis le vieux Baptiste Auclair, 
Fond de réserve 1,100.000 | C'était un grand vieillard jovial, ayant l'air 


BUREAU PRINCIPAL, MONTREAL. | Autrtois a Nord-Ouent 1 avait tit la traite, éme de : ae m7 braver sans danger 
DIRECTEURS : ne don en ne dd L'enfant s'appuiers de sa mère |les plus grands dangers pour son 


John H. R. Molson. Président. 
R. W. Shepher:l, Vice-Président, | Reprendre sa charrue et sa place au village, 
S, H. Ewiog, W. M. Ramsay, H. Archibald, | Héritier de la terre et du toit paternels. 
S. Finley, Sir D, L. Macpherson, K.C M.G. | C'est là que je l'ai vu, dans les jours solennels, 
F. Wolferstain Thomas, Gérant Général, Rieur, et se faisant craqueter les jointures, 
A. D. Durnford, Inspecteur. | Nous raconter ce qu’il nommait ses aventures, 


I'otËt steniud, Sins ls imsiuare étulage,.  « bien-ajimé et se trouver mal à la 


vue d'une souris. 


© D ©" 


LE CARDINAL MANNING ET 
LES OUVRIERS 


contre son père et de son père 
contre sa mère ; il se considérera 
entre eux comme une puissance, 
et dans un tel état de choses, son 
jugement sera faussé, son amour- 


SUCCURSA LES : I1 avait élevé seize enfants : huit garçons propre augmenté ; les vices nai- rit 
Aylmer, Ont,Montréal, … St. Hyacinthe.Q. si Dre cbr |tront en foule, grandiront promp-| Le Chronicle de Londres publie 
he he ce à. homes, Os | nnsmansateté MAMIE 44e er .. il mige ar et nt une entrevue avec le cardinal 
Exeter, Owen Sound ,Trenton possible de corriger plus {ard cet} Manning, au sujet d'un article 
Hamilton,  Ridgstown, "Waterloo, Ont., ee de ramtadnaenr daahes <> 1 ? 8, } 


enfant gâté. Mais si les parents! ni dr 
ont des principes arrêtés, si l'en- qui a paru dans la Saint James 


fant est redressé et averti à cha- 
que faute involontaire, puni avec 
calme, sans faiblesse, quand il 
commet des fautes graves, encou- 
ragé et récompensé quand il fait 
bien, les parents ont fait ce qu'ils 
doivent, et Dieu fera le reste. 


Sans me vanter, jamais je ne me suis senti 
Si jeune et si dispos que lorsque ls cohorte 
De mes petits-enfants vient frapper à ma porte. 

Et j'en ai, Dieu merci, cent dix-sept, bien comptés ! 
Beau chiffre, n’est-ce pas ? Tenez, vous plaisantez 
Vous autres, lorsque vous discutez politique, 
Une succursale de cette banque a été Nation, avenir : l'œuvre patriotique, 


Smith'sFalls, West Toronto Je 
Sorel, P.Q., Woodstock, Ont. 


— — 


SUCCURSALE DE WINNIPEG. 


rer] Gazette, qui accuse le cardinal 
d'être socialiste. 

puissance d'un mot est 
énorme, s'est écrié le cardinal. 
Lorsque les lois sur les céréales 
ont été abolies, on a appelé cela 
un vol; lorsqu'on a proclamé le 
désétablissement de l'Eglise d'Ir- 


{quent 


la bâtisse actuellement occupée par la | Quand il à cinquante ans labouré la prairie, 
compagnie dite Manitoba Dre & In- | Et äonné comme moi cent bras à la patrie, 
vesiment Co., avenue du Portage, Winnipeg. | Mettez cela dans vos papiers, beaux orateurs !— 


Patronage sollicité. Et parcourant des yeux son cercle d'auditeurs, Ke REP lande, on a crié à la spoliation ; 
ni71 WM. G. NICHOLLS, …… [eétennts@e vien, astmient destin, CE QUE PEUT FAIRE UNE |lorsque les rentes foncières ont 
. piéces sis FEMME été réduites en Irlande, on à par- 
AVIS site gilets lé de confiscation ; et aujo ui, 

: FOYER DOMESTIQUE Elle peut dire non si bas que|quand on parle de protéger les 


elasses ouvrières on crie au s0- 
cialisme. Le cardinal ajoute qu'il 
est très difficile de définir le so0- 
cialisme, parce qu'à ue défi- 
nition tentée, une des trois écoles 
distinctes du socialisme, prétend 
que la définition n'est pas exacte. 

Il est donc préférable de savoir 
ce que le socialisme n'est pas. 
D'abord, la société de l’homme 
n'est de création humaine, 
mais divine. Elle est fondée sur 
les grandes lois de l'autorité, de 
l'obéissance et de la fraternité. 
Toute notre législation est essen- 
tiellement sociale, pour la protec- 
tion de la pauvreté et du travail. 

Au contraire, la prétention du 
socialisme d'avoir le pouvoir de 
changer, réformer, et 
même créer la base et le Poe 
de la politique, et partant, de la 
société humaine, est essentielle- 
ment désastreuse et révolution- 


ça veut dire oui. 

Six femmes peuvent parler en 
même temps et se comprendre, 
quand deux hommes ne peuvent 
pas le faire. 

Elle peut aiguiser un crayon 
de mine, si vous lui donnez beau- 
coup de temps et beaucoup de 
crayons. 

Elle peut se mettre cinquante 
épingles dans sa robe, pendant 
que vous vous en mettez une 
sous l'ongle. 

Elle peut apprécier un baiser 
de son mari, 72 ans après son 
mariage. 

Elle peut danser toute la nuit 
et s'amuser avec des souliers 
deux points trop petits. 

Elle pent arriver à la conclu- 
sion correcte sans le moindre tra- 
vail de raisonnement. 

Elle peut se promener toute la 
nuit avec un enfant malade sans 


Avis est donné par les présentes que de- 
mande sera faite au parlement du Canada, 2. DANS LA FAMILLE 


à sa prochaine session, pour la passation 


d'un acte incorporant une certaine compa- | . 
gnie, sous le nom de “The Western Life 1. Un accord parfait entre le 


Assurance Company,” pour lui permettre | père et la mère est une des plus 
de faire des opérations d'assurance sur le | importantes . conditions d’une 


vie, soit à vie, par annuités ou placements e 4 
et de faire généralement des affaires d'as bonne éducation de leurs en 


surance sur la vie dans toutes les branche: | fants. 

avec tous les parer qui sont générai)- “ Quand on est obligé de gron- 
ment accordés à de telles compagnies pour | 

les pla ements de deniers ou autres fins. | _ Fo Rogue" et que pati ue 
AIKINS, CULVER, PATTERSON | {O4 eut verdu vour le bien oui 
xt McCLENEGHAN. tout est perdu pour le bien qui 
Fa  Solliciteurs pour les requérants. | doit résulter de la peine que 
Winniçeg, 26 décembre 1890. a 3112 |vous lui faites et de celle que 
77 | vous vous infligez à vous-même, 
J.P. PRUD'HOMME,  |#iune seule personne dans le à 
: ° |mille n'es un accord par- 
Notaire Public, |jit avec celui qui a prononcé le 
BLOC JEAN—RUE DUMOULIN, |châtiment. Je ne dis pas seule- 
SAINT-BONIFACE, ment que cette nécessité est in- 
Se charge de l4 ré‘laction de toutes espèces dispensable de la part du père et 
de contrats, actes de vente, hypothèques, de la mère, des aïeuls, des oncles, 
testaments, etc. dés frères et sœurs ; soyez même 


i rpothè- À : 
de Le msg À re hypothè- | eeurés de la conduite du dernier 
» 


(a.29-10-90 des domestiques. L'enfant puni |songer à perdre patience. naire. 
LIBRAIRIE KERUAUK cherche la moindre consolation ; Eile peut parler miel à sa plus] Secondement, la correction des 
» lil est flatté d’entendre-blämerses grande ennemie pendant toute|maux sociaux devrait tendre à la 
. 1T Rue Lombard, Winnipeg. parents. S'il voit un commun | une soirée, quand deux hommes, [conservation de la vie et de la 
(A quelques pas de la rue Main, en face | accord sur la faute qu'il a com-|dans les mêmes circonstances, se-|santé de la société. D'un autre 
de T'E0e) de Cons) mise, il reste seul avec lui-même, | raient à se tapocher en moins delcôté, le socialisme identifie le 
EE et ne trouvant nul moyen d’ap-|dix minutes. mal social avec la société elle- 


puyer ses excuses, il est convain- 
Livres, papeteries, images, gl Aotsbads cu de ses torts et en est plus por- 
cadres, fournitures pour écoles el bureaux . . » 
jouets, articles religieux et de fantaisie té au repentir. (Mme Campau, 
EN GROS ET EN DÉTAIL. Education des filles.) . 
Correspondance pour tout ce qui regarde Le désaccord dans la famille 
le commerce de librairie et l'importation. | peut provenir, non-seulement du 
M. A. KEROACK. contraste fondamental des hu- 
meurs et des goûts, mais aussi de 


ON DEM AN DE l’imprévoyance et de la faiblesse 


Un agent pour la vente, dans le Manitoba des parents. é Quand on s'oc- 

et le Nord-Ouest, du |cupe-de l'éducation, on croit n’a- 

UYI voir affaire qu'aux enfants; mais 

PORTEUR DECAUVILLE, on s'aperçoit bientôt qu'il fau- 

chemin de fer _— à pose enr. drait reprendre celle des parents.” 
uvant servir avec économie dans toutes . p 

Le industries où il y a du transport à (Mme de Rémusat, Essais sur l’E- 

effectuer. ducation.) 

Pour conditions et renseignements, La première condition pour 
s'adresser à fai bo éd : ps 

E. RODIER, aire une bonne éducation, c'est 

Représentant au Canada de la  ” |que ceux qui la font soient d’ac- 

Société Décauville, ainé, cord dans leurs vues. 
anna "7 - Pour cela, il faut que tout soit 
subordonné à un règlement de 


même, et tue le malade pour gué- 
rir la maladie. Par exemple, les 
socialistes, regardent comme Île 
ire mal social l'accumulation de 
a propriété dans les mains d'un 
tit nombre d'hommes et pour 
aire dispareître ce mal, up grand 
nombre nient le droit de pro- 
priété aux individus lequel est 
fondé sur la loi naturelle. 

La législation sociale montrera 
par des lois justes qui embrasse- 
ront tout le système de taxation, 
comment redresser tous les torts. 
La loi concernant les pauvres, 
l'abolition des lois sur los céré- 
ales et la loi de supbession aux 
immeubles, ainsi que la taxe dn 
revenu, sont autant de lois équi- 
tables fondées sur les principes 
de la société humaine, en ce qui 


Elle peut vous dire toutes les 
toilettes qu’il y avait à la messe ; 
mais elle ne pourrait pas réciter 
le texte du sermon. 

Elle peut faire damner un 
homme en 24 heures et le rame- 
ner au paradis en 2 secondes par 
la moindre caresse ; mais pas un 
mortel enfant d'Adam pourrait 
faire la même chose. 

Elle peut de son rire le plus 
cristallin vous faire croire à sa 

îté, lorsqu'elle a la mort dans 
e cœur. 

Elle a la vertu d’un ange pour 
vous pardonner les plus grosses 
fautes, et la malice d'un démon 
pour vous torturer sur une pec- 
cadille. 

Elle peut retourner son vieux 
en et le porter dans la rue avec 

élice, si elle sait qu'elle a ména- 


Montréal. 
jno. 13.6.89. 
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AU FEU! AU FEU =—- 


Marchandises vendues sans reserve chez 


.. A. 


Les 


Hardes-Faites, Fourrures, Vetements de dessous, Tweeds pour habillements, Etc. 


TOUT EST SACRIFI 


Ne manquez pas de venir nous voir au 


No. 324 RUE PRINCIPALE. 


Enseigne des 


21.1.91 


regarde la conservation de la ri- 


À 
+ 
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 priété de la ville va considérable- 
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chesse commune. ‘Je ne dis 
pas, termine le cardinal, que 
d'autres lois analogues ne sont 
pas nécessaires ou que ces lois 
ont acquis leur plus grand déve- 
loppement ; je dis simplement | 
que quiconque appelle une telle 
législation socialiste, ne sait pas 
ce que c'est que le socialisme.” 


e Aanitoba. 


Mercredi, 21 Janvier 1691. 
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NOTRE VILLE 
On se demande parfois ccmment 
il se fail que la ville de Saint-Boui- 


face soil restée si longtemps déjà 
dans le statu quo, peudant que la 
grande ville de Winnipeg, notre 
voisine, n'a pas ressé de progresser 
e° de s'agrandir? Sans chercher une 
réponse à cette question, —et on en 
pourrait trouver plusieurs — nous 
sommes heureux d'annoncer à Los 
lecteurs que deux grabds projets, en 
voie de se réaliser, vont métamor- 
paoser notre petite ville manito- 
baine avant la fin de la présente an. 
nee. 

Le premier de ces projets est la 
construction du chemin de fer Win- 
nipeg & Duluth, dont les usines, dé- 
pôts, hangars, elc., seront installés 
dans la partie nord de la ville, entre 
la rue Saint-Joseph et la Seine. On 
dit que les deux compagnies rivales 
en sont venues à une entente et 
qu'il n’y aura plus à l'avenir de dif- 
ficultés pour entraver la mise à exé- 
cution de ce grand projet. 

Le secoud projet est non moirs 
important. Une compagnie de capi- 
talistes vient de se former, sous le 
nom de The Norwood Improvement 
Company, avec un capital de $100.- 
000, dans le but d'améliorer la far- 
lie sud de Ja ville, c’est à-dire de- 
puis l'Hôpital de Saint-Boniface, sur 
l'avenue Taché, jusqu’à la propriété 
de la succession de feu Daniel Car- 
rière, entre la rivière Rouge ei la 
Seine, soit environ 800 acres de ter- 
rain. Déjà, cette compagnie a ache- 
té environ 400 acres de terrain et 
on a commencé à ouvrir des rues à 
travers le bois et à faire les arpen- 
lages nécessaires. 

Cette compagnie a pour premiers 
actionnaires: l'hon. Richard Daw- 
son, d'Angleterre ; Sir Geoige Hous- 
ton Boswell, baronnet, d'Ecosse ; F. 
H. Brydges, VW. R. Allan et W.R. 
Baker, de Vvinnipeg 

Les mêmes personnes demandent 
une charte pour construire un pont 
sur la rivière Rouge, au sud de 
l'Assiniboine ; puis une autre charte 
pour former une compagnie de 
tramway, afin de coustruire une 
ligne de chars urbains électriques, 
partant d'un point central, dans la 
ville de Winnipeg, avec un circuit 
d'environ trois milles dans les nou- 
velles rues dé Saiut-Boniface. 

On comprendra que toutes ces 
améliorations vont demander de la 
part de notre conseil municipal une 
activité extraordinaire, une surveil- 
lance judicieuse, et peut-être mènie, 
un concours sage et éclairé. Si les 
améliorations que l’on se propose de 
faire sunt à l'avantage de la ville, 
comme cela ne peut faire de doute, 
—au point de vue matériel, du 
du moins—il ne faut pas mettre 
d’entraves ; mais avant de s'engager 
à suivre les promoteurs de ce projet 
presque gigantesque, il faut bien 
peser les chôses et s’assurer du ré- 
sultat que l’on peut raisonnable- 
ment en attendre. 

Il ü’y a pas de doute que la pro- 


ment augmenter en valeur et que 
l'augmentation du revenu de la ville 
s’accroitra en proportion ; mais Com- 
bien de temps cela’ va-tal durer ? 
Ne sera ce qu'une fièvre passagère, 
qu'un Boom? Espérons que non 
celte fois. 
a nd 


UNE QUESTION DE DROIT ET DE 
JUSTICE 


Sous ce litre, notre confrère du 
Canadien de Québec, dans sa feuille 
du 10 décembre dernier, faisait les 
réflexions suivantes au sujet de l’a- 
bolition de l’usage officiel de la lan- 
gue française décrétée par la légis- 
lature de notre province : 

“ La section 23 de l'acte du Manitoba, 
1870, est formelle : le français et l'angiais 
sont sur le même pied dans les délibéra- 
tions de la -hambre, dans les documents 
publics, dans les cours de justice. 

‘ Cet acte et cette disposition ont été des 
conditions essentielles à l'entrée du Mani- 
toba dans la Confédération. Le parlement 
et le peuple du Canada se sont portés ga- 
rants de leur exécution, 

‘ Voilà la situation telle qu'elle est en 
deux mots, telle qu’elle s'impose au gou- 


vernement de Sir John A. Macdonald qui, | 


hous en avons la confiance, n’hésitera pas 
un seul instant à faire son devoir en cette 
matière de droit strict et de justice. 

“ La législature du Manitoba a mis de 
côté en 1890 un traité solennel fait entre la 
population du Manitoba, en 1870, et le 
peuple du Canada, représenté par ses auto- 
rités constituées. La législature n'a pas 
ce droit; elle a commis une usurpation de 
pouvoir et un acte de forcé brutale, Nous 
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LE MANITOBA. 
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LA MISSION CATHOLIQUE DE QU’APPELLE ET L'ECOLE INDUSTRIELLE. 


demandons que cette usurpation soit décla” 
rée illégale, et nous en appelons aux senti- 
ments de justice de tous les habitants de ce 


pays, Les minorités ne doivent pas être 
foulées aux pieds sur ce sol ! | : 
‘ Que l'on ne vienne pas nous parler de 
l'autonomie des provinces et de leur droit 
de légifèrer à leur gré sur tous les sujets. 


Les provinces ns sont pas libres d'outre | prochaine session un bill en faveur | échantillons 


passer les limites que leur assigne la con- 
sutution, el la législature du Manitoba n’a 
pas plus de droit de mettre de côté un acte 
du parlement fédéral que ce dernier n'a le 


-droit de mettre de côté un acte imperial. 


Il ne s'agit pas ici d'une question de race, 
c’est une simple affaire de droit écrit, un 
traité, une convention. Et il n’est pas à 
supposer que le droit cesse d’être !e droit, 
que les traités cessent d’être les traités, 


que les conventions cessent d'être les con-. 


ventions, parce que telle race d'où telle 
autre est en cause.” 

C'est le dix avril prochain qu'’ex- 
pire le délai accordé aux autorités 
fédérales pour désavouer la législa- 
tion inique du cabinet Greeñway- 
Martin, aussi avons-nous confiance 
que le gouvernement d'Ottawa ne 
laissera pas passer cette date sans, 
comme il le doit, défendre la con- 
stitution et protéger une minorité 
persécutée. ‘ . 

Ce que nous disons à propos de la 
langue frauçaise s'applique égale. 
ment à notre loi des écoles. 

———— D 


LA POLITIQUE FEDERALE 


La rumeur d'élections générales 
possibles pour toute la Puissance, 
d'ici à peu de semaines, inspire à la 
Tribune d'hier soir un premier-Win- 
nipeg des plus méchauts à l’adresse 
de l’hon. député de Provencher, M. 
LaRivière. Cette feuille étant l'or- 
gane de l'administration Greenway- 
Martin, ne nous surprend nullement 
en voulant, comme d'habitude, pré- 
juger la partie anglaise de l'électo- 
rat de Provencher contre la candi- 
datüre, non - seulement probable, 
mais certaine de M. LaRivière, ca: 
nadien français, advenant de nou- 
velles élections, naturellement. Mais 
ce qui nous intrigue un peu dans 
cet écrit, qui parle de toute notre 
députatiou ‘au fédéral, c’est de con- 
staler que M LaRivière est plus 
particulièrement visé et le seul 


.malmené. Est-ce qu'il n’aurait pas 


fait tout son possible, par hasard, 
pour remplir honorab'ement le 
maudat qu: lui ont confié les 
électeurs de l’rovencher ? Si oui, 
confrère, dites en quoi il a 
mangré. Croyez que vous avez 
bien mauvaise grâce de vouloir ins- 
pirer vos sentiments à ces Cana- 
diens-français, qu’en toute occasion, 
vous n'avez épargnés en aucune fa- 
çon. Vos coups portent dans le 
vide : d’abord, auprès des électeurs 
français, vous avez la réputation 
d’ètre leur ennemi déclaré, et cette 
renommée, vous ne l'avez pas volée ; 
puis, auprès des électeurs anglais, 
qui ont des rapports avec ces mêmes 
Français que vous détestez tant, le 
fanatisme dont vous vous nourris- 
sez fait place, chez eux, à une sym 
pathie judicieuse et bien entendue. 
- Le passé a dû pourtant vous ins 
truire; mais à quoi pourrait vous 
servir l'expérience et la connais- 
sance assez intime que vous avez de 
nous, si vous vous complaisez à ser- 
vir les haines de nos pires ennemis, 
d'un Greenway, ce menteur colos- 
sal comme l'appelle son collègue 
Myrtin, etde ce mème Martin qui, 
d’après ce mème M. Greenway, n’a 
ni cœur ni conscience. C’est vrai 
qu'aujourd'hui il marche au pre- 
mier rang de nos capitalistes pro- 


vinciaux. RE ES 
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GR TACHE A MONTREAL 


us regreltons beaucoup d'ap- 
prendre, qu'à peine arrivé à Mont- 
réal, notre vénérable Archevâque 
est tombé malade, et que depuis, il 
n'a pu quitter sa chambre, Aux 
dernières nouvelles reçues, cepen- 
dant, Sa Grandeur éprouvait un 
mieux sensible. Nous faisons des 
vœux ardents pour son prompt réta- 
blissement. 


Nouvelles Politiques 
_—— 


LA législature de Manitoba se ré- 


uuira le 26 fév:ier pour la dépêche | et il en est qui font du beurre. Uu | 


des affaires. 


. L'hon. M. Costigan présentera à la 


de l'inspection de la lumière élec- 
uique. La lumière fournie aux 
consommateurs devra avoir un de- 
gré de force indiqué. 


La législature provinciale de l'Onu- 
tario est convoquée à Toronto pour 
le 11 février prochain. 

Le Canadien annonce que M. Tarte 
est obligé de remettre à plus tard 
son voyage en Europe pour être 
présent à la prochaine session fédé- 
rale et aux deux élections quiap 
prochent daas Portneuf et Kamou 


ka. 
raska \ 


Te UN 

On affirme dans les cercles politi- 
ques que le gouvernement des Etats- 
Unis aurait fait des offres de réci- 
procité commerciale avec le Domi- 
nion, et que le gouvernement cana- 
dien a souinis la question en Angle- 
terre, afin d'entamer immédiate- 
ment les négociations. 


© — 


La Mission Catholique de Qu’Appelle 
et l'Ecole Industrielle 


Nous donnons aujourd’hui une 
jolie vignette représentant l'établis- 
sement de la mission catholique-de 
Qu’Appelle, district d'Assiniboia. 
Catte mission fondée depuis plu- 
sieurs aunées cst l'une des plus pros- 
pères du Nord-Ouest Canadien. Tout 
autour de ces élablissements : l’é- 
glise, le presbytère el l’école indus- 
trielte, il y a plusieurs colons éta- 
blis sur des terres d’une-grande fer- 
tilité. [Il y a également dans les en- 
virons une grande étendue de ter- 
rain propre à la colonisation. 

Le nom de Qu'Appelle donné à 
cette mission vient de celui de la ri- 
vière qui traverse le district. A 
cause de l’écho produit par les rives 
escarpées de cette rivière, les in- 
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| tels que boulauger. cuisiner, coudre, let tous les autres renseignements 


raccommoder., tricoter et blanchir le 
linge. Elles traient aussi les vaches, 


grand nombre les filles sont très ha- 
biles à se servir des machines à tri- 
coter et à coudre, et plusieurs 
de leur ouvrage sont 
là pour le prouver. De fait on leur 
enseigne à tour de rôle tous les ou- 
vrages ordinaires d’un ménage ré- 
gulier. Elles sont toujours propre- 
ment habillées, et jamais une seule 
pièce de leurs vètements ne laisse à 
désirer. 
‘* Trois garçons apprennent le mé- 
tier de charpentier-menuisier, et il 
y en a deux apprentis forgerons. 
‘“ Deux garçous aident au bowlau- 
ger ; d’autres travaillent sur la fer- 
me et dans le jardin. Ce sont les 
garçons qui font la plus grande par- 
tie du labourage. Le bâtiment neuf 
est ce qu’il y a de mieux en fait 
d'ordre et de propreté ; quant à l’an- 
cien bâtiment—ou aile des garçons 
—à cause de modifications qui y 
étaient en voie d'exécution, il n’était 
pas en aussi bon ordre que d’habi 
tude. Les garçons sont polis, et au- 
tant que j'ai pu en juger, 1ls se con- 
duisent bien. Lorsqu'ils sont endi- 
mauchés pour aller à l’église ils ont 
fort bonne mine, avec leurs vestons 
Norfolk et leurs bonnets écossais. La 
cuisine est bien faite et l'on y tire 
partie de tout, les élèves ont d’excel: 
lente soupe en abondance... .....… : 
_#“ Filles, garçons, fonctionnaires 
et employés prennent-teurs repas 
dans la mêma salle et en même 
temps, et tout se fait avec ordre gt 
sans la moindre confusion. Il était 
agréable de voir que les Sœurs por- 
taient la plus grande attention aux 
élèves, surtout aux plus jeunes et 
aux plus timides; versonne n'était 
oublié ni négligé. La sœur supé- 
rieure et les autres sœurs sout très 
altentives à leurs devoirs, et font 
leur service régulièrement et systé- 
matiquement Le nombre des élèves 
se répartissait ainsi : 


Filles .....…. 7 


toupes vues 


Garçons ......…. Scie … 26 


diens, dans leur idiome, nommèrent 
ce cours d’eau : la rivière qui appelle, 
et nos voyageurs canadiens en firent 
l'abréviation Qu’'Appelle, nom que 
porte aujourd’hui la rivière, la mis 
sion catholique, le fort de la Compa- 
gnie de la Baie d'Hudson et la sta. 
tion de chemin de fer la plus rap- 
prochée sur la ligne principale du 
Canadien Pacifique. Les indiens 
établis autrefois daus la vallée de 
la rivière Qu’Appelle étaient des tri- 
bus des Cris et des Sauteux, avec 
lesquels il fut conclu un traité au 
mois de septembre 1874 par feu 
l’hon. Alexander Morris, alors lieu- 
tenant - géuverneur de Manitoba, 
agissant au nom du gouvernement 
fédéral. 

L'école industrielle fondée par le 
gouvernement fédéral, sous les aus- 
pices de la mission catholique, est 
une des plus florissantes du pays. 
Cette école, comme on le sait, est 
destinée à recevoir les enfants, gar- 
çons et filles, des indiens, pour leur 
donner en outre de l'instruction né- 
cessaire, une éducation, afin de les 
civiliser complètement. ’établisse- 
ment est sous l'habile direction du 
Rév. Père J. Hugonnard, O.M.L, aidé 
des RR.SS de la Charité ou Sœurs 
Grises. 

Pour donner une idée de l’excel- 
lente administration de l'institution, 
nous ne croyons mieux faire -que 
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“ Les élèves jouissaient d’une 
bonne sauté... tien 
“ Le Rév. Père Hugonnard, prin- 
cipal de l'établissement, fut ab- 
sent la plus grande partie du temps 
que dura mon inspection ; maïs il 
revint avant qu’elle ne fût terminée. 
Il est aussi plein d'énergie et d’en- 
thousiasme que jamais pour l’œuvre 
à laquelle il s’est consacré...” 
Voilà le rapport d’un officier pu- 
blic protestant, sur une institution 
catholique ; et ce rapport fait hon- 
neur à l’impartialité de celui qui l’a 
fait et à l'institution que ce fonc- 
tionnaire a été appelé à visiter. 
L'école industrielle de Qu’Appelle 
est aujourd’hui fréquentée par près 
de deux cents enfants des prairies, 
et la somme de bien qu’en ont retiré 
ceux qui en sant sortis est incalcu- 
lable déjà. Il n’y a pas de doute 
qu'avec un pareil système, le gou- 
vernement réussira avant bien 
des années à civiliser presque tous 
les Indiens de nos territoires ; mais 
jamais on ne pourra arriver à ce ré- 
‘sultat sans le concours de nos insti- 
tutions catholiques, où le dévoue- 
ment remplace l'intérêt matériel, 


€ 
LE RECENSEMENT DE 1891 


Le dernier numéro de la Gazette 


de reproduire ici un extrait du rap- 
port fait le 7 octobre 1889, par M. A. 
G. McGibbon, inspecteur desjagences 
et des réserves des sauvages. 

Parlaut de sa visite à l’école, voici 
ce que dit ce Monsieur : 

“11 se fait un travail excellent 
parmi les filles ; outre ce qu'on leur 


Officielle tontièñt une proclamation 
du gouverneur-général à propos du 
prochain recensement, ainsi que du 
détail des renseignements à recueil- 
lir, des formules à employer, du 
mode à suivre, de l’époque des opé- 
ralions et des dates auxquelles se 
rapportera le recensement. 

Les opérations commenceront le 


enseigne dans l’école proprement 
dite on leur montre comment faire 
les travaux domestiques en général, 


premier lundi d'avril prochain, le 6, 


sera celle qui existera le 6 avril 1891 


| 
et la population qui sera euregieiée | 


|qui seront recueillis se rapporteront 
aussi à la dite date. 

Le recensemert sera pris d’après 
|le mode connu sous le nom de de 
jure. 

Les détails des renseignements et 
les formules dont on devra faire 
sage sont coutenus dans neuf ta- 
| bleaux, comme suit : 
| {er tableau —Dénombrement des 
vivants: comprenant 25 articles. 

2ème tableau. — Dénombrement 
des décès dans les 42 derniers mois 
et institutions publiques : compre- 
nant 13 articles. 

3ème tableau.— Biens-fonciers pro- 
duits du verger, pépinières, vigno- 
bles et jardins : 25 articles. 

4ème tableau.-—Produits de la 
ferme : 32 articles. 

sème tableau.—Animaux vivants, 
produits des animaux, étoffes de 
ménage, fourrures et travail : 29 
articles. ù 

6ème tableau.— Etablissements in- 
dustriels : 23 articles. 

7ème lableau.— Produits de la fo- 
rêt : 24 articles. 

8ème tableau.—Marine et mines : 
25 articles. 

9ème tableau.—Péêcheries : 30 ar- 
ticles. 


Nouvelles Religieuses 


Pendant l’année 1890, le clergé du dio- 
cèse de Québec a fait les pertes suivantes : 
Age. Date du déc. 
M. l'abbé L. H. Grenier, 
äncien-euré de Saint- 


Elzéar …......., ....... 72 2 janvier. 
M. l'abbé L.G. Lemoine, 

chapelain des Ursu- 

lines 5... TÀ 22 
Mgr C. E. Légaré, vi- 

caire-général …..Z 58 23 


M. l'abbé T. Houde, curé 

de Saint-Aubert...…..… 47 27 
M. l'abbé A. Campeau, 

ancien curé de Beau- 


mont... .......... 78 1 février. 
M. l'abbé A. Pelletier, 

ancien curé de Saint- 

Jean, I. O0... 66 Il juin, 


M. l'abbé J. Hudon dit 
Beaulieu, ancien curé 
de Saint-Philippe. .….… 62 16 

M. l'abbé F. X. Tessier, 
ancien curé de Saint- 


François, Beauce... 75 15 sept. 


On annonce que le Père Didon, qui n'est 
pas monté en chaire depuis dix ans, pré- 
chera le 25 courant, à Paris, à l'église de 
la Madeleine, en faveur de l’œuvre de l'é- 
glise de Léon XIII. 

Un comité s’est formé pour bâtir, dans 
un quartier de Rome, une église à l’occa- 
sion du cinquantenaire épiscopal de Léon 
XI11, qui est proche, 

On cuêtera à la suite du sermon du Père 
Didon, en faveur de cette œuvre. 


Le Pape vient de nommer une commis- 
sion chargée d'étudier l’état de la religion 
dans les républiques de l'Amérique du 
Sud. Le Pape se propose de réorganiser 
l'épiscopat d’après la méthode suivie au 
Brés:l, où la hiérarchie est basée sur le 
droit commun et la liberté religieuse. 


Le Pape a choisi le chanoine Fritzen, 
allemand, pour être évèque de Strasbourg. 
Le chanoine Marbach, alsacien, sera son 
coadjuteur, sans le droit de succession. 


Les catholiques allemands ont formé, 
sous la présidence honoraire du Dr Wint. 
horst, une grande ligue populaire catho- 
lique allemande. : 


Il est question du rétablissement de la 
légation de Hollande près le S. Siège. 


Les infirmières qui. remplacent les Sœurs 
dans les hôpitaux laïcisés de Paris, coûtent 
156 piastres qnand elles sont logées, et 
360 piastres quand elles ne sont pas logées, 
sans compter le coulage. Les Sœurs coù- 
taient 40 piastres seulement, et, de plus, 
faisaient leur devoir. 


La France a perdu, cette année, 13 évé- 
ques, tant dans les missions que dans le 


pays. 


Le R. P. Martin a été nommé économe, 
et le R. P. Forget, préfet de discipline à 
l'Université d'Ottawa. Le R. P. Jacob 
remplace le R. P. Martin à Westininster. 
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180-184 rue Principale, Winnipeg. 


DEPARTEMENT & CHAUSSURES 


A 


Nous avons un assortiment complet de chaussures cousues à la main pour 
hommes ; ellles sont en VEAU, KANGAROU, CORDUVAN ou PORPOISE ; aussi 
une bottine légère la DONGALA pour porter avec pardessus, 


Fottines en Feutro avec Semelles Hygieniques en Feutre 


Lesquelles valent les semelles de cuir. 


Bottines pour patiner doublées en chamois pour Dames, Demoiselles et Enfants. 
Moccassins de toutes grandeurs et en grande variété, 


RAQUETTES 


Pour hommes de chantier —Pour club, raquettes ordinaires ou de fantaisie ; 
aussi raquettes de course, 


S 


On sollicite l'inspection des marchandises. L'on trouvera les prix raisonnables, 
itj31.12 


AVEZ-VOUS VU 
_Le nouvel hôtel du’ Northern Pacific 


JUSTE EN FACE DU MAGASIN DE 


—=WM. BELL - 


FONDE EN 1879. 


a ——— 


MARCHANDISES SECHES 
Et VETEMENTS POUR HOMMES. 


Nous a:lons être obligés de laisser le poste que nous occupons, car une nouvelle 
bâtisse va y être construite. 


NOTRE ASSORTIMENT SI CONSIDERABLE 


Sere vendu « prix tres reduits, 


VENEZ NOUS VOIR AVANT D'ACHETER, 


WM. BELL, 


288 RuE PRINCIPALE, WINNIPEG, Man. 288 
3m 8.10.90 F 


La Consomption guerie 

Un vieux médecin retiré, ayant reçu d'un 
missionvaire des Indes Orientales la for- 
mule d’un remède simple et végétal pour 
la guérison rapide et permanente de [à Con- 
somption, la Bronchite, ls (Catharre,  — 
Er ee mes les affections deé Pou- 
mons et de la Gorge, et qui guérit ratica- . 
ape la Débilité Nervous et toutes les Marx chandises en 
Maladies nerveuses, après avoir éprouvé . 
ces remarquables effets curatifs dre des Inine. ete. 
milliers de cas, trouve que c'est son de- ne 


voir de le faire coünäître à ses malades, | 
906 RUE PRINCIPALE, 


Poussé par le désir de soulager 188 souf- 
frances de l'humanité, j'enverrai gratis à 
(Près de l'Hôtel de Ville, Winnipeg.) 


MARCHANDS. TAILLEURS. 


ceux qui le désirent cette recette en Alle- 
mand, Français ou Anglais, avec instruc- 
tions pour la préparer et l'’employer. En- 
voyer par la poste et votre adresse, Men- 
tionnez ce journal, 

W. A. Noyes, 820, Powers Block, Ro- 
chester N. Y. 


d’Inicorporation de Chemin de Fer 


Avis est donné par le présent que de- 
mande sera faite au parlement du Canada, 
à sa prochaine session, afin d'obtenir un 
acte constituant la Compagnie du chemin 
de fer de l'Amérique Bri annique du Nord, 


Avis est par les présentes donné que de- 
mande sera faite ou Parlement du Canada, 
à sa prochaine session, d’un acte pour in- 
corporer une compagnie devant être nom- 
mée ‘ La Compagnie de Chemin de fer 
Winnipeg el Duluth,'' avec pouvoir de 
construire, équipper, maintenir et tenir en 
opération une ligne de. chemin de fer, à 
partir le ou près de la cité de Winnipeg, 
dans une direction sud-est jusqu'à certain 
endroit de la frontière internationale, dans 
la province de Manitoba, sur le ou près du 
Lac des Bois, et avec les pouvoirs ordinai- 
res de construire des lignes de télégraphe 
ou de téléphone ou les deux, pour fins 
commerciales ou de voies ferrées, et tous 
les ponts nécessaires sur les rivières navi- 
gables ; de s’amalgamer, se raccorder avec 
ou obtenir le droit d'opérer sur aucune 
ligne ou lignes de chemin de fer, et de faire 
des arrangements pour le traflic ou autre 
chose avec une compagnie de - chemin de 
fer ou autres compagnies, et avec tous les 
autres pouvoirs, droits et privilèges, ordi- 
naires et nécessaires, y compris les pou- 
voirs énumérés dans l’Acte des Chemins 
de Fer. HOUGH & CAMPBELL, 

Solliciteurs des Requérants, 
Winnipeg. 

Daté à Winnipeg, ce 23 octobre, 1890. 

9%.5.11.90 


GEO. E. FORTIN, 


AVOCAT ET NOTAIRE PUBLIC. 


Argent a preter sur 


hypotheque 
366, RUE MAIN, WINNI?EG, MAN. 


_. , _—. 
EGARES. 
Trois veaux du printemps ne portant 

aucune marque. Le propriétaire pourra 


les recilamer chez le soussigné. 
Saint-Boniface, 5 janvier 1891. 


lui donnant le pouvoir de construire et ex- 
ploiter un chemin de fer allant de Winni- 
peg à la rivière Saskatchewan, et se pro- 
longeant jusqu'à la Baie d'Hudson, avec 
lous pouvoirs conférés par ‘ l'Acte des 
chemins de fer,” et de construire et ex- 
ploiter des lignes de télégraphe et de télé- 
phone, et avec pouvoir de construire, noli- 
ser el naviguer des navires à vapeur et 
autres, et de construire et exploiter tous 
les travaux nécessaires s'y ratiachant, et 
aussi avec pouvoir d'acquérir la ligne de 
la Compagnie du chemin de fer de Winni- 
peg àda Baie d'Hudson, et de prendre des 
arrangements avec les porteurs d'oblige- 
tions de ce chemin. . 


KINGSMILL, SYMONS, SAUNDERS, 
ET TORHANCE. 
Solliciteurs des requérants. 
Toronto, ler décembre 1890. 
9i 10,12 


Soumissions pour un permis de couper 
du bois sur les terres de la Couronne 
dans la province de Manitoba 


ES SOUMISSIONS cachetées adres- 
sées au soussigné et portant sur l'en- 
veloppe ‘ Soumission pour limite de beis 
No. 587," seront reçues à ce département 
jusqu'à midi de lundi,le 26 janvier prochain, 
OUr un permis de couper du bois sur la 
imite No. 587, située sur l'embranchement 
ouest de la Rivière Blanche, à environ dix 
milles au sud de la route Dawson, dans la 
province de Manitoba, et contenant une 
superficie de 16 milles carrés plus ou moins. 
Les règlements d'après lesquels un per- 
miIS sera accordé en même temps qu'un 
plan montrant approximativement la posi- 
tion de la limite en question, peuvent être 
obtenus à ce département ou au bureau de 


l' * " LA L, 
J. B. BELIVEAU. Agent des Bois de la Couronne, à Winni 


3i 7.1 


"L bonus fixé pour cette limite est $480 
et toutes les soumissions doivent être pour 
ce montant là ou plus. 

Chaque soumission doit être accompa- 
gnée d'un chèque accepté par une banque 
incorporée fait payable au sous-ministre 
de l'Intérieur pour le montant du bonus 
que le soumissionnaire est prêt à payer 
Pour-le permis, 

soumiséions par télégraphe ne sont 


Point prises en considération. 


JOHN KR. HALL, 
Secrétaire, 
Département de l'Intérieur, | 


Ottawa, 22 Déc. 1890, j 1i 7,1 
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LE MANITOBA. 
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Nous avons l'honneur d'annoncer à nos compatriotes que nous venons d'ouvrir, au 


Un Nouveau Magasin avec un assortiment des plus variés de 


FERRONNERIE, FERBLANTERIE, PEINTURES, FER DE TOUTE DIMENSION, ETC., ETC. 


:0: 


a Winnipes, en face du neuvel hetel du Nerthezn Pacilie 


LATION FRANCAISE DE MANITOBA ! 


Nous attirons surtout votre attention, à l'approche de l'hiver, sur notre stock considérable de POELES ET FOURNAISES de toutes sortes, 
que nous vendrons à des prix extrêmement réduits. | 


Nous espérons pouvoir compter sur votre ferme appui et tâcherons de le mériter en vendant à très bas 


dans toutes nos transactions. 


3m 3 9 90 


L'INDUSTRIE LAITIERE 


LA SITUATION ACTUKLLE 


Il nous fait plaisir de constater le pro- 
grès toujours croissant de l'industrie lai- 
tière dans nos paroisses Canadiennes-iran- 


çaises. L'établissement de beurreries ou 


fromageries, offre au cultivateur un revenu | 


sùr, régulier, qu'il peut augmenter à vo- 
lonté, 
Avec une direction sage, des procédés 


de fabrication bien suivis et surtout le: 


maintien du nombre de fromageries et 
empêcher une concurrence ruin-use pour 
le cultivateur comme pour le propriétaire 
de fabrique, cette industrie est appelée à 
rendre les plus grands services à la classe 
agricole. 

A caûse de la rareté du fourrage l'hiver 
dernier, les vaches laitières sortirent”de 


l'étable dans un triste état, dans une con- | 


dition peu propre ‘à la production du lait. | 


Du reste, la saison dernière fut favorable à 
l'exploitation laitière. Des pluies 


une température modérée et la vente des 
produits à des prix rénumérateurs, voilà 


les traits caractéristiques de la saison 1890. | 


LA FROMAGERIE. 


La fromagerie a donné de meilleurs ré- 
sultats que les années précédentes. On 
attribue cela à la faillite de dix fromageries 
dans la province depuis 1888, La dispari- 
tion de ces fromageries a nécessairement 
causé une diminution considérable dans la. 
production du fromage, de là les prix êle- 
vés actuels de ce produit. 


- Il ne faut donc pas eonclure, de ‘a pros-| 


périté næissante el apparente de l’industrie 
fromagère, que l’on doive établir partout 
des fromageries, en bâtir pour faire concur- 
rence à celles qui existent et même aux 
. beurreries; car le marché du fromage est 
ci très limité, Du moment que la produc- 


par la voie de Montréal.. Alors, nous ob. 
tiendrons les prix de “Montréal moins le 
coût du transport, ce qui changerait de 
beaucoup la situation, puisque nous obte- 
tenons aujourd'hui las prix quotés à Mont- 
réal plus le coût du transport de Montréal 
à Winnipeg. Il faut donc agir avec dis- 


crétior, ne pas augmenter inutilement le | 


nombre de nos fromageries dans les condi- 
tions actuelles du marché. 
/LA BEURRERIF 


La beurgfrie maintient la position qu'elle 
s’est faite depuis quelques années. Elle a 
eu à souffrir des ‘bas prix du beurre au 
conmencemeut de la saison. Elle souffre 
considérablement de la concurrence que 
lui font les beurres américains, jetés à des 
prix ruineux sur nos marchés. 

Ici, l'intervention des autorités doua- 


$ 


f 


fré- | 
quentes, de l'herbe tendre en abondance, | 


| classe agricole. 


beurres canadiens sont frappés d'impôts 
qui les excluent des marchés américains. 
Cette intervention intéresse au plus haut 
point la population agricole de cette pro. 
vince. Nous espérons qu'elle aura lieu à 
la prochaine session du parlement fédéral. 

Je termine en faisant remarquer qu'il 
reste un travail énorme à faire parmi la 
Il s’agit d’induire le cul- 
tivateur à améliorer son troupeau par un 
croisement judicieux, par le soin, la nour- 
riture et la sélection, produire plus de lait 


‘ ee | par vache, à envoyer du meilleur lait à la 
beurreries dans les limites requises pour | 


fromagerie, à produire du beurre et du fro- 
mage en grandes quantités dans le temps 
que ces produits se vendent le mieux, etc. 
Iln’y a pas de doute que l'établissement 
de cercles agricoles, des conférences, des 


‘| lectures seraient de puissants auxiliaires 


dans l’accomplissement d’une tâche de ce 
genre. Avis aux intéressés. 
Jean Doreniair. 
Saint-Boniface, 20 janv. 1891. 


Correspondance 


(Nous ne sommes point responsables des opinions 
exprimées par nos correspondants. 


L'ELECTION D'UN MAIRE 


Monsieur le Directeur du Maniloba, 
Monsieur,—Des circonstances imprévues 
exigent le choix d’un nouveau maire. Le 
temps est court, mais l'intérêt des contri- 
buables demande que ce choix se fasse en 
connaissance de zause. Aujourd’hui plus 
que jamais, il faut s'affirmer. Une ville, 
surtout une petite ville comme la nôtre, ne 
peut prospérer que par le commerce @l 
l'industrie; à ce point de vue, je crois que 
le conseil actuel est bien constitué, il nous 
faut le compléter par l'élection d’un maire 
actif, énergique et d'industrie, sachant la 
valeur de l’argent, assez indépendant pour 


|n’approuver qu’un rôle d'évaluation ren- 
tion dépassera la quantité requise pour la | 
consommation locale ; il faudra exporter | 


dant justice à tous. 

Jusqu'à présent, on s'est peu intéressé 
aux affaires de la ville comme contribu- 
ables ; aujourd'hui, le temps est arrivé : 
plus que jamais il faut s'enquérir de l’état 
de nos finanaes, el se choisir un maire qui 
sache ce que nous voulons,.qui sache ce 
qu'il nous faut. 

Pour cela, l'instruction ne suflit pas, 
l'honnèteté ne suffit pas, il faut des capa- 
cités, de l’habilité et surtout avoir une ex- 
pèreace fi uière, 

Malgré tout le respect et l'estime per- 


| sonnelle que j'ai pour les employés civils 


et les fonctionnaires publics, j'ajouterai 
qu'il faut choisir le maire parmi les mem- 
bres militants du commerce ou de l'indus- 
trie de Saint-Boniface, c’est là le nœud 
gardien de notre salut social et financier, 
Ux VizLaGeois. 
Saint.Boniface, 20 janvier 1891. 


Vos dévoués, 


prix et en usant de la plus grande intégrité 


DESPARS & BLEAU. 


| nières est urgente, surtout depuis que les | Seance Dramatique et Musicale au 


College de Saint-Boniface 


Lundi, 2 février, à 8 henres du 
soir, il y aura séance dramatique et 
musicale au Collège. Les fou beries 
de Scapin seront la pièce de résis- 
tance du programme ; c’est une des 
plus désopilantes comédies de Mo- 
lière. La soirée se terminera par 
l’opé'ette si populaire d’'Ofenbach : 
Les deux Aveugles. 

Prix d'entrée, 25 cts; 
servés, 50 cts. 

Les billets sont en vente au Col- 
lège. 


sièges ré- 


— —D © <—— 


PERSONNEL 
M. C. Georges Caron, e. aint-Charles, 
part prochainement pouy allen visi - 
sieurs localités du AS 


Son honneur le Üeuytefaht-gouverneur 
Royal était à Saint-Boniface/lundi dernier. 


M. Eugène Paradis a été nommé par le 
gouvernement provincial pour faire l’audi- 
ton des livres des anciennes municipalités 
de Taché, Sainte-Anne et LaBroquerie. 


Par des lettres de faire part, nous appre- 
nons le mariage, à Constantinople, de M, 
le comte Maurice de Bosdari, avec Made- 
moiselle Etheléred Hanson. M. de Bosda- 
ri a laissé d'excellents souvenirs à Saint- 
Boniface Il est aujourd'hui attaché à 
l'ambassade italienne auprès de la cour de 
Turquie. 


Son honneur le lieutenant-gouverneur 
Schultz, accompagné de Madame Schultz, 
doit partir aujourd’hui pour Ottawa. 


Choses et Autres 


La cour de Cassation a rejeté le pourvoi 
de Michel Eyraud, l'assassin de Gouffé, 
contre la sentence qui le condamne à la 
guillotine. 


L'hon. M. Mercier et l’hon. M. Shehyn 
ne partent pas pour l’Europe le 31 courant, 
mais vers le milieu de février. 


On dit que M.L C. Bélanger va être 
nommé shérif pour le district de Saint- 
François, en remplacement de M. Webb, 
décédé, 


—Il y aura cette année des sessions spé- 
ciales de la cour d’échiquier dans les villes 
et aux dates suivantes : 

Saint-Jean, N. B, 26 mai; Charlotte- 
town, I. P.E.,2 juin, Sydney, Cap-B e- 
ton, 9 juin ; Halifax, N E., 16 juin ; Qué- 
bec, Qué.,°23 juin; Winnipeg, Man. ler 
octobre; Régina, T. du N.-0., 8 octobre ; 
Vancouver, C. AÀ., 13 octobre ; Victoria, C. 
A., 20 octobre; Ottawa, 13 février, 24 


mars, 28 avril, 15 septembre et 17 novem- 
bre. 

La règle 120, de la cour d'échiquier, a 
été abrogée,; à l'avenir, quand un juge, 
pour une raison quelconque, ne pourra pas 
siéger le jour fixé, soil pour une séance ré- 
gulière, soit pour une cause spéciale, la 
cause sera ajournée jusqu'à ce que la cour 
puisse siéger. 


—La compagnie des expositions provin- 
ciales demande une charte d’incorporation. 


—1Il est question d'organiser une associg- 
tion de la presse pour toute la province fle 
Manitoba. 


—Lundi, le 26 courant, est le jour fix 
pour l'élection d’un maire et d’un conseil 
ler pour la ville de Saint-Boniface. 


—Mardi prochain, le 27 courant, aura 
lieu, à i’hôtel de ville, la nomination pour 
l'élection d'un conseiller pour la municipa- 
lité de Saint-Boniface. 


—Le prix du bois de chauffage et du 
foin a considérablement diminué depuis 
quelques jours, à cause de la grande quan- 
tité apportée sur le marché. 


—Les Sœurs de l'Hôpital Saint-Boniface 
offrent leur reconnaissance bien sincère, à 
la compagnie Ogilvie pour dix sacs de fa- 
rine qu’elles recevaient la semaine der- 
nière. 


—Le magasin de M. C. A. Gareau sera 
de nouveau ouvert au public samedi ma- 
tin. M. Gareau invite tous ceux qui ont 
besoin de marchandises à très bon marché 
de ne pas manquer de lui venir faire visite. 


—Avant l'inventaire: Vente de coupons 
de toutes sortes à grande réduchuon chez 
F. E. Verge. 


—Les Sœurs de la Charité de l’Orpheli- 
pat de Saint-Bon.face prient M. F. E. 
Verge de recevoir leurs plus sincères re- 
merciements pour le beau don qu'il a vou- 
lu leur faïe en faveur de leurs chères or- 
phelines. 


—1] y a eu hier une assemblée des direc- 
teurs de la compagnie du pont de Saint- 
Boniface. Un dividende de 1} pour cent a 
été déclaré pour l’année courante. L'’as- 
semblée annuelle des actionnaires, pour 
l'élection des directeurs, aura lieu le lundi, 
16 février prochain. 


—Dimanche, vers les 4 heures du matin, 
le feu se déclarait dans le bureau du Dr 
Baldwin, blec Hargrave, Winnipeg. La 
brigade parvint à le contrôler en peu de 
temps, cependant l’assortiment de mar- 
chandises de M. C. A. Gareau, dont le ma- 
gasin se trouve au-dessous du bureau en 
question, a été considérableinent endom- 


magé, surtout par l’eau et les acides. Heu. 
reusement que les pertes de M. Gareau 
sont en partie couvertes par les assurances. 


—Lundi, le 2 février prochain, à une 
heure après-midi, aura lieu une assemblés» 
des contribuables de l'arrondissement sco- 
laire catholique de la ville : 

1—Pour recevoir des commissaires le 

| rapport du secrétaire-trésosier pour l’année 
écoulée. 

2— Pour élire deux commissaires. 

3— Pour nommer au besoin un ou plu- 
sieurs auditeurs. 


—S1r Puizir Miicer, le grani horticul- 
turiste anglais écrivait en 1740: ‘ La 


meilleure méthode pour avoir de bons 
choux est de faire venir chaque année de 
la graine de l'étranger, car en Angleterre 


conditions défavorables s'altèreront 
rapidement. Le sage par conséquent verra 
à ce que ses graines lui viennent de D. M. 
FERRY & CIE, de Windsor, Ontario, dont 
la réputation générale de meilleurs, de 


Etablis depuis 9 ans. 


MAGASINS 


Flannell:s grises fortes, 20 cts. 
Flannellettes, 10 et 124 cts. 

Laine, 40 cts. Meilleure laine, 60 cts. 
Pardessus pour enfants, de $1.50 à $4.06. 
Manteaux pour femmes, $4 et $5. 


© 
ro 


Plus de 600 pièces d’étoffes à robe, de 10, 15 jusqu'à 30 cts. 


plus sûrs et de plus considérables produc- 
teurs et marchands de graines vient de ce 
qu'ils prennent avantage de toute circons- 
lance de climat, sul, méthodes de culture, 
choix de graines, de plantes, etc., pour se 
procurer les meilleures gaines possibles 
et pour les tenir toujours à ce degré de 
supériorité. 

Envoyez votre adresse à cette maison et 
vous recevrez gralis une coyrie de leur an- 
nuaire pour 1891. 


—Avant l'inventaire : Vente de four- 
rures au-dessous du prix coûtant chez F, 
E. Verge, 

Manteaux en astracan pour dames : 
Valant $25 00 pour #19.00 

2100 16,75 

Capots en fourrures pour hommes : 
Valant $30.00 pour $23.00 


« “ 


“ 27.50 « 2000 
« 25.00 ‘ 19.00 
es 2250 ‘“ 17.00 
“ 18.00 ‘ 15.00 
Casques : *: 18,00 ‘ 14,90 
es 12.00 ‘: 8.00 
“ 10.00 7 50 
.… 7.50 ‘ 5 50 


. 
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Nous ne vendons point de 


0. 


Meilleurs cachem 


ses viennent de et sont fabriquées à Québec, 


Flannelles larges, 
Fiannelles rouges, 20, 25 cts et en montant. 


—Chez Anderson & Lemieux : Farine 
ue argent comptant, Patent Process, 
250: Strong Baker, $82.30: Medium Ba- 
2 de 82.10 ; XXXX, $130; Superfine, 
À la demande de nos pratiques cana- 
diennes-françaises, nous uvons fait venir 
de Montréal du sucre de 7 — ue nous 
vendons 14 ibs pour $1.00, C'est le sucre 
le plus pur et le meilleur, et très difficile à 
avoir à présent, Les fruits en boltes, tels 
que fraises, framboises, cerises, poires, gro:) 
seilles, etc., nous vendons à 25 ots la boite. 
Une visite à notre établissement vous con- 
vaincra que nes prix défilent toute concur- 
rence. Pas de vieilles marchandises, toutes 
de première qualité, Toujours au No. 245. 


NAISSANCE 


Braurné—A Stoney-Mountain, le 18 
gi Madame Joseph Beaupré, une 
fille. 


DesLauniens-Manion—A la cathédrale de 
Saint-Boniface, le 20 courant, M, Pierre 
Leslauriers, fils de M. Norbert Deslauriers, 
de Saint-François - Xavier, conduisait à 
l'autel Melle Marie-Rose Marion, fille de 
M. François Marion, de Saint-Vital, La 
bénédiction nuptials a été donnée par M, 

| le curé Messier. 


Nos. 6580-58 HMue Mnin. 


LES MAGASINS CHEAPSIDE” 


+ MARCHE. 


| ÊS Les propriétaires de ces magasins venant de la ville de Québec connaissent parfaitement les besoins des lecteurs du 
Maniloba et comme trois d’entre eux parlent le français vous pouvez faire vos demandes dans votre 
Une quantité considérable de leurs marchandi 
MEILLEUR MARCHÉ qui puissent se trouver en Canada. - 
Nous comptons déjà de nombreuses pratiques à Saint-Bonifaes, Sainte-Anne, Saint-Norbert, etc.* muis nous en voulons encore 

plus, et pour cela nous vous offrons des avantages spéciaux. 


pre langue. 
ssortiments les plus utiles et à 


mauvaises marchandises, 


NOTRE ASSORTIMENT DE 860,000 EST LE PLUS CONSIDÉRABLE DE WINNIPEG 
ET NOUS FAISONS LE MEILLEUR COMMERCE. 


SI VOUS DEVENEZ NOTRE PRATIQUE VOUS NE NOUS LAISSEREZ PLUS. Nous satisfaisons tout le monde, 


ires, tout laine, 560 cts, 
pesantes, supérieures, 25 cts. 


15 cts le paquet, valant, 20 et 25 cts, 


Draps à manteaux, plus de 100 nouveaux patrons. 


| Laine supérieure, 


Manteaux courts 


dans les derniers goûts, plus de 200. 


TOUTES ESPECES DE MARCHANDISES SECHES. 
. POUR LA MAISON NOUS AVONS PLUS DE 400 PIECES DE TAPIS VARIANT DE 15 Grs À $1.00, 


Nous paierons votre passage sur les chars urbains. 


MAGASINS 
580-582 Rue Principale, 


 NOUVELLES IMPORTATIONS D'AUTOMNE ET D'HIVER. 
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AU BON MARCHÉ. 
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& LE MEILLEUR ASSORTIMENT DE LA PROVINCE. 
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Dites au >onducteur d'arrêter aux 


‘ CHEAPSIDE,” 


Winnipeg. 


1S91L. 


Marchandises Seches, Hardes-Faites, Chaussures et Fourrures. 


Ayant acheté mes marchandises directement des manufactures, je puis vendre 10 à 15 par cent meilleur marché qu'ailleurs. 


PAS DE VIEUX STOCK, PAS DE MARCHANDISES KHRONGELS PAR LES MITES.) 


ee ce 
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VOYEZ MON ASSORTIMENT AVANT DE FAIRE VOS ACHATS D'AUTOMNE ET D'HIVER 


N.B.— Tailleur de première elasse attaché à l'établissement. Les marchandises achetées à la verge seront taillées gratis. 


8.10.90 


Au Pavillon Francais. 


Demandez 


une carte d'Escompte, 


E. VERGE. 


Dern mm OMS 


AGRICULTURE 


QUE SERA LA NOUVELLE ANNÉE 


Cultivateurs, que vous appor- 
tera l’année 1891? Vous donne- 
ra-t-elle l'abondance ou la di- 
sette, la prospérité ou la misère ©? 
Telies sont des questions que 
vous devez vous poser naturelle- 
ment au commencement de cette 
nouvelle année, mais que l’ave- 
nir seul résoudra. - 

Un des souhaits les plus ar- 
dents que je fais pour vous, c'est 
que vous veuilliez sérieusement 
devenir de bons cultivateurs. Il 
y a un proverbe qui dit: “Tant 
vaut l'homme, tant vaut la 
terre,” voyez aujourd’hui ce que 
vous valez et agissez en consé- 
quence. Plusieurs d’entre vous 
cultivent depuis plus de dix, 
vingt, trente ans et ne sont pas 
plus riches, ne sont pas plus 
avancés qu'ils étaient en com- 
mençant. Pourquoi? Ah! ce 
pourquoi renferme bien des ré- 
ponses qui ne seraient pas toutes 
à votre avantage. 

“ Je n'ai pas réussi, pourquoi ? 
—Parce que je n'ai pas su em- 
ployer toutes mes journées à tra- 
vailler sérieusément à améliorer 
ma position ; l'hôtel, le voisin, 
les parties de plaisir m'ont enle- 
vé un temps précieux,” pour- 
raient dire un grand nombre 
d’entre vous. 

“ Je n'ai pas réussi, parce que 


la plus stricte économie n’a pas,.| 


toujours régné chez moi,” di- 
raient d'autres. 

“ Je suis cultivateur, mais par 
de beaux habits, de belles voi- 
tures, par un luxe déplacé, j'ai 
voulu paraître plus que je ne de- 
vais et m'élever au-dessus de ma 
position,” répondraient probable- 
ment d'autres. Et que sais-je 
encore. 

Qu'au commencement de cette 
nouvelle année ces mots: “ Pour- 
quoi n'’ai-je pas réussi dans mon 
état de cultivateur ? ”’ soient pour 
vous l'objet de sérieuses considé- 
rations. Préparéz vos plans pour 
l'année qui commence, modifiez 
vos idées et adoptez une ligne de 
conduite qui devra vous mener 
sûrement au succès. 

Pour que vous puissiez arriver 
à ce but, je vous fais encore un 
souhait : c’est que vous cultiviez 
maintenant avec connaissance de 
cause. Le temps de cultiver à 
tâätons, suivant la routine, n’est 


plus de mise dans ce siècle de 


progrès ; suivez la lumière qui sé 
fait plus vive de jour en jour en 
agriculture ou abandonnez de 
cultiver, autrement, vous irez à 
une ruine certaine. Pour éviter 
ce malheur, recevez des journaux 
agricoles, lisez, instruisez-vous 
dans tout ce qui concerne votre 
état. 

Comme dernier souhait, je vous 
dis: Cultivez avec courage, éner- 
gie et persévérance; ne vous 
laissez pas abattre par l’adversi- 
té; que vos insuccès soient pour 
vous de salutaires et efficaces le- 
çons qui pourront plus tard vous 
conduire à la pleine réussite de 
vos projets. 


.— 


RÈGLE GÉNÉRALE POUR LA TENUE 
DU BÉTAIL 


La première condition, quand 
on veut tenir du bétail, c'est d'a- 
voir de quoi le bien nourrir, au- 
trement, il est impossible d’espé- 
rer le moindre bénéfice. 

Il ne suffit pas d’avoir des four- 
rages de bonne qualité, il faut 
encore que les fourrages soient 
distribués d’une manière intelli- 
gente, afin que chaque espèce 
d'animaux reçoive ce que réclame 
le genre de produit qu'il doit 
donner. Les racines succulentes, 
les plantes tendres, les soupes, 
conviennent aux vaches à lait ; 
les grains, les fourrages secs, aux 
animaux de travail ; les farines, 
les grains concassés, toutes les 
plantes les plus nourrissantes, 
aux animaux que l’on engraisse. 


gs 


NS ÉCLAIRCIR LES PLANTES OU 


LES ARBRES 


ie 


Lorsqu'on sème trop épais, les 


raines des plantes et des arbres, 
ex plants-qui on proviennent 
s'affa t mutuellement, se pri- 


vent des utiles influences de l'air 
et de la lumière, et-11 en résulte 
que la plupart périssent, et que 
ceux qui restent, ayant rerdu 
l'avantage d’une végétation vi- 
goureuse dans les premiers jours 
de leur existence, restent faibles 
pendant toute leur vie. 

Pour éviter cet inconvénient 
on les éclaircit, c’est-à-dire qu'on 
arrache les pieds les plus maigres 
et qui sont les plus près les uns 
des autres proportionné à la-gran- 
deur qu'ils doivent acquérir. Il 
vaut cependant mieux semer clair 
que d'être obligé d’éclaircir. 

Parmi les plantes cultivées, il 
n'y a guère que le chanvre et le 
lin qui demandent à être semés 
drus ; encore n'est-ce pas que lors- 
mers veut avoit leur filasse au 

ernier degré de finesse. 

On ne voit cependant que trop 
de cultivateurs qui sèment trop 


f 
N 


Dr Alex. F. El Par SO 


venger se _— 


dru ; c'était le défaut surtout de 
ceux qui n’ont pas d'expérience 
ou aucun souci de leur profes- 
sion. | 

Les plantes trop rapprochées 
ne pouvant pas trouver dans la 
terre toute la nourriture qui 
leur est nécessaire, ne jouissent 
pas des bienfaits d'un air renou- 
velé et d’un soleil excitateur, 
s’affaissent et pourrissent : c’est 


ce qu'on appelle se fondre, en: 


terme de jardinage. Les forts 
pieds l'emportent enfin; mais 
l'état perpétuel-de guerre, si nous 
pouvons employer ce mot, dans 
lequel ils se sont toujours trou- 
vés, nuit nécessairement à leur 
croissance. Un champ de blé 
semé trop dru, ne sera jamais 
aussi beau qu'un champ semé 
clair. 

On éclaircit un bois qui est 
trop épais en coupant une partie 
des tiges qui ont crû sur chaque 
pied d'arbre. Il ne faut pas éclair- 
cir inconsidérément, parce qu'a- 
lors il pourrait y avoir une perte 
réelle. Un bois trop éclairci file 
moins bien que celgi qui l’est 
peu. Pc 
En général, il faut mieux 
éclaircir à différentes_ reprises et 
à mesure du besoin qu'en une 
seule fois. 


HASON DE PENSION 


Coin des rues Dumoulin 
et Saint-Joseph 


SAINT-BONIFACE,. 


Les étrangers, les personnes de la cam- 
pagne et tous ceux qui veulent loger dans 
une maison privée, trouveront chez Ma- 
dame Jean, à l'adresse ci-dessus, tout ce 
qui est désirable comme confort et tran- 
quilité, à des prix modérés. 

Il y a une excellente étable pour les at- 
telages de ceux qui viennent en voiture. 


BECAUSE THEY ARE 


THÉ BEST. 


. M. Ferry .& Co's 
Illustrated, Descriptive and Priced 
SEED ANNUAL 
For 1891 will be mailed FREE 


o all applicants, and to last season’s 
customers. It is better than ever. 


E person using Garden, 
pr À or Fielé Seeds, 
should send for it. Address 


D. M. FERRY & CO. 
WINDSOR, ONT. 
Seedsmen in the 


ECURIE DE LOUAGE. 
No. 45 AVENUE DU PORTAGE, No. 45 
| WINNIPEG. 


MM. Péiissier & Frère propriétaires d'’é- 
curie de louage, de pension et de vente, 
donneront une attention spéciales aux che- 
vaux el autres animaux malades qui leur 
seront confiés. 

Fiacre à toute heure du jour et de la 
nuit, Communication par téléphone; ap- 
pelez le No. 165. 

Winnipeg, 2 avril, 1884. 


POUR CaAñPES, 
toutes les 


lan 23. 84 


COLIQUES et 
aladies des intes- 


tins, servez-vous du 


LMKILLE 


DE PERRY DAVIS 


Fr On peut s'en servir intérieurement et 
k extérieurement. 1l agit promptement 

80! e presque instantanément les 
douleurs les plus aigues. 


Soyezc ertain d'avoir le VERITABLE 


25c LA BOUTEILLE. 
Médecine et Nourriture Combinées 


GALEMULSION 


d'Huile de Foie de Morue et Hypo de 
Chaux et 
Augmente la Pesanteur, renforcit iles Pou- 
: mons et les Nerfs. 


Prix, 55 et £1.00 la bouteille. 


Le clergé et oruteurs publics se servent des 
SPENCER'S 


CHLORAMINE PASTILLES 


Pour éclaircir et renforcir la voix. Elles 
guérissent lcs enrouements et les malu- 
dics de la gorge. … 

Prix, 250 la bouteille, 


Echantillons gratis sur demande aux phar- 
mac'ens. 


AUX MERE 


PALMO-TAR SOAP 


(SAVON PALMO-GOUDRON) 
Est indispensable pour le bain, la toilette et_ 
surtout pour ls e ts pour nett@yer le cuir 
chevelu ct la peau, . 
Le meiileur Savon connu pour les Bébés 
PRIX, 25 Cts. 


DER PRE "SE 


Les médecins recommandent fortement 


VIYETH"S IHALT EXTRACT 


(LIQUIDE) 
Aux malades souffrant de fatigues des 
n°rfs, pour améliorer l'appétit, aider à la 


digestion, un Tonique de mérite. 
49 CZNTS LA BOUTEILLE. 


Li PURIFICATEUR DU SANG 
le plus satisfaisant 


GHANNING’S SARSAPARILLA 


(SALSEPAREiLLE DE CHANNING) 

Et ua granl Restaurateur de la Santé. 
Gutrira les maladies de la peau les plus 
riauvaiscs; guérira le Khumatisme ; 
gucrira la Scrofule 


Crando Boutoiile, $1.00, 


._.  ALLEN?S 
LUNG BALSAM 


(BAUME D'ALLEN) 

POUR LA CONSOMPTION, 
Toux, iihurcs négligés, Bronchites, 
Asthine ct toutes maladies de Poumons. 

Trois grandeurs de bouteilles, 26c, 
6Oc ct $1.00. - 


£ s/ 
M 


(EMPLATRE MENTHOL) 
Pour Limbago, Fc'atique, crampes au 
cou, ‘Tic, points Co côtés douleurs rhu- 
; matisinalcs et rhumatisme chronique. 
Chaquo emplâtre est dans une boîte - 
ferblanc à l'épreuve de l'air. 25 


WYETES | 
BEZLF, IRON AND WINE, 
(BŒUF, FER ET VIN) 

-Pour Pzïleur, Faiblesse, 
Palpitation de Cœur. 
Restaurateur de fnérit les alescen 
“Combine is muistis see DE 
Soyez certains de demanéer celui de 
VE F 


EI l:soul VÉMITABLE 


DOCTEUR EN MÉDECINE. 
LICENCIE DES PROVINCES DE QUEBEC ET MANITOBA 
Bureaux à sa résidence sur 
‘la rue Aubert. 
Consultations à toute heure. 
TéÉLéPnonxe No. 607. la 5390 


VIN et SIROP 


1 DE DUSART. 
4 ku LACTO-PHOSPHATE de CHAUX. 


Le Lacto-Phosphale de Chaux contenu 
| dans le SIROP ET LE VIN DE 
DUSART est le plus puissant des ré- 

n paratcurs. | à 

Il raffermit et redressse les os des en- 

j fants rachitiques, rend la vigueur et 
4 l'activité aux Adolescents mous et ]ym- 
# phatiques, ct à ceux qui sont fatigués 
par une croissance trop rapide. 
ù Les Femmes Enceintes, qui prennent 
) le VIN OU LE SIROP DE DU- 
SART, suprortent leur état sans fa- 
{ tigue et sans vomissements, et donnent le 
jour à des enfants plus vigoureux. 

Le Lacto-Phosphate de Chaux enrichit 
le lait des Nourrices ct garantit les en- 
fants contre la Diarrhée et les maladies. 
de croissance. Par son influence, la Den- 
lition se fait.sans fatigue et convulsions. 

LE VIN ET LE SIROP DE 
DUSART réveillent l'appétit et les 
forces des C'onvalescents, etconviennent 
dans tous les cas de J'atigue ou dE puise- 
ment du corps humain. (1) 


D: les Pharmacies. Gros: Chez M. M. Lymsn, 
Sons & Cou, Montréal, : 


0 


MATICO| 


GRIMAULT & Cie. 


Pharmaciens a Paris. 
L'INJECTION de MATICO de GRIMAULT & Cie, | 
a acquis en quelques années une répu- 
tation universelle, et guérit en e de 
temps les écoulements l:s plus rébelles. 

CAPSULES au MATICO . e GRIMAULT & Cie: 


ne fatiguent pas l'estomac, comme le font 
toutes les capsules au copahu liquide et 
au cubébe, et guérissent rapidement. 


ASTHME 
CIGARETTES INDIENNES 


AU CANNABIS INDICA, 
GRIMAULT & Cie. 


Pharmaciens a Paris. 

Le plus efficace des moyens connus 
pour combatre l’ Asthme, l’'Op- 
pression, la Toux Nerveuse, 
les Catarrhes, l'Insomnie. (2) 


Dans toutes les Pharmacies. Cros: Chez M. M. L, 
Sons & Co., Montréal man 


MALADIES DES ENFANTS 
SIRO Er 


RAIFORT IODE 


GRIMAULT & CIE. 


‘ Pharmaciens a Paris. 

Depuis vingt-cinq annees ce me- 
Mme donne Les relate les plus 
remarquables dans les maladies des 
enfants, pour rem l’Huile de 
foie de morue et le sirop antiscor- 
butique. 


Il est souverain contre l'En ement 
et l’Inflammation des Glandes du Cou, 
les Gourmes et les diverses Eruptions de 
la Peau, de la Tête et du Visage: Il ex- 
cite l’Appetit, tonifie les Tissus, combat 
la Paleur et la Mollesse des Chairs et 
rend aux enfants leur Vigueur et jeur 
Gaieté naturelles. C'est un admirable 
medicament contre les Croûtes de Lait, 
et un excellent Depuratif. (3) 


Dans toutes les Pharmacies. Gros: Che. là. M."iyman, 
Sons & Co . Montréal. 


VIN DE CHAPOTEAUT 


DELICIEUX. 
NUTRITIF. 
RECONSTITUANT. 


Ce Vin Tonique contient la PEPTONE 
chimiquement pure de Chapoteaut ob- 
tenue par la digestion artificielle de la 
viande de bœuf par la pepsine. 


LE VIN DE CHAPOTEAUT 


nourrit les malades, les convalescents, 
les vieillards et toutes personnes atteintes 


tions 
difficiles, 
vres, Diabete, Fhthisie, 
Tumeurs, Cancers, Malad 
et de L’Estomac. 


Migraines-— Maux de Tete 


GUARANA 


DE GRIMAULT & CIE. 


Pharmaciens a Paris, 

Un seul uet de cette poudre végé- 
tale et ue delayee — n peu 
d’eau sucree suffit pour faire disparaître 
les Maux de Tete, Migraines ou Ne- 
vralgies les plus violents. Son action 
tonique lui donne une +fficacite incon- 
testable contre les Coliques. (4) 


Dans toutes les Pharmacies. Gros: Chez M M. Lyman, 
Sons & Co, Montréai 


MALADIES DE POITRINE. 


SIROP 


D'HYPOPHOSPHITE 
DE CHAUX. ” 
de GRIMAULT & CIE. 


Pharmaciens a Paris. 

Ce Sirop, universellement recomman- 
dé par les médecins, jouit d'une grande 
efficacité dans les maladies des BRON- 
CHES et du POUMON,; il guerit les 
RHUMES, BRONCHITES et CATAR- 
RITES les plus opiniâtres, cicatrise les 
TUBERCULES du POUMON des 

I ITS, et supprime les QUIN- 


le dé ir des malades, un ven in- 
fluence les SUEURS NOCTURNES ces- 
sent, l’appéat augmente et le malade 
recouvre rapidement la santé, 


SANTALÆMIDY 


PHARMACIEN À PARIS. 


Supprime COPAHU, CUBEBE 
et INJECTIONS. Guerit en 
heures les Ecoulements. Tres 
cace dans les maladies de la vessie, 
il rend claires les urines les plus 
troubles. (5) 


Dans toutes les l'harmacies, G . Lyman, 
Sons & Co., Montreal, nt Ce 


LE MANITOBA. 


+ 


0 


No. 402 Rue Principale, Winnipeg,” 


FONT ACTUELLEMENT UNE VENTE SPÉCIALE 


D'Etoffes à Robe, Couvertes, Flanelles, Four- 
rures, Manteaux et Drap à Manteaux, 


Nos cachemires de couleurs de 65 ets pour 50 cts. Nos cachemires de couleurs de 
50 cts pour 40 cts. Nos cachemircs tout laine de 45 cts pour’35 cts. Nos manteaux 
au prix coûtant. Nos couvertes, nouvelles marchandises au prix coûtant. 


NUUS OFFRONS DES AVANTAGES SPÉCIAUX \ 
€ ) 
DANS LE DEPARTEMENT des FOURRUHÉFS. 


Articles de fantaisie de $1.50 pour $1.00. 


etes ee nee en 


L'oecasion vous est aujourd'hui offerte d'acheter à des prix ridiculement bas. 
Une visite est sollicitée, 


ROBINSON & CIE, 402 rue Principale. 
NAP. MICHON, 


CARRE 


Coin des rues Fort et Graham, Winnipeg, 
(EN FACE DE L'HOTEL SYLVAIN,) 
SE CHARGERA DE TOUT OUVRAGE QU'ON VOUDRA 
BIEN LUI CONFIER. 


M. Michon fait une spécialité du peinturage des voitures de toutes sortes. 


PEINTURE GARANTIE. . TOUT OUVRAGE FAIT A PRIX REDUITS. 
in 19.11 


Compagnie Manufacturiere de 
| DE L'OUEST. 


Laine 


:0:— 


On fabrique des étolfes, tweeds, flannelles, draps de lits, couvertes de laine sans 
mélange, laine à tricotter, mitaines, bas, chaussettes, etc., etc., 


DE GROS ET DE DETAIL. 


Nous aurons constamment toutes les marchandises plus haut mentionnées de notre 
propre fabrique, que nous détaillerons aux prix de fabrique. Nous invitons le public à 
venir nous faire une visite. 

Des échantillons et des listes de prix seront envoyés par la poste, sur demande. 


ON CARDE DE LA LAINE A DEMANDE. 


Les plus haut prix sont payés au comptant pour de la laine. 
On échange aussi des marchandises pour de la laine, 


La Cie. Manufacturiere de Laine de l'Ouest. 
6m. 27,8,90. 


—————————— 


_E. L. JOYAL,. 
Selieret Harnacheur 
309 RUE PRINCIPALE, WINNIPEG, 


(Porte voisine de MM. Richard & Cie.) 
HARNAIS ET SELLES DE TOUTÉS DESCRIPTIONS. 


— 
Gros Harnais pour la Ferme, de $18.00 et plus. 
et plus. 


Harnais de Bu de $10. 
Bourrure de Coton pour dedans de Collier, à SI25 48 pairs. a 
Bourrures de Collier, de $2.00 et plus. 


BRIDES, GUIDES, LICOUX, SANGLES POUR COUVERT 
7” BRÔSSES, FOUËTS, ÉTO., AUX PLUS BAS PRIX" oTILLES, 


Toute commande sera exécutée avec pomptitude et exactitude. 
. M.E. L. Joyal importe directement de Montréal, ce qui lui permet de vendre à bas 
prix. | 

6m. 31.10.89 EE. L. 


PHARMACIE SHINT-BONIFACE 


: M. . Lambert ayant fait l'acquisition | 
e la ‘ Pharmacie Saint-Boniface,’’ connus | Marcha . 

comme la pharmacie de MM. Fafard et | nd de Tabac, Fruits, etc 
Cie., tiendra comme par le passé toutes | 


JOY AL. 


T. PELLETIER, 


BARBIER - COIFFEUR, 


AVENUE TACHÉ, SainT-Bontrace. 
ESPÈCES DE — E 
MÉDECINES PATENTÉES, ARTICLES 
.DE TOILETTE, PARFUMERIE, 
Erc., Erc. 


M. Pelletier a toujours en main un as- 
Sortiment considérable de cigares de choix, 


tabac i i 
Le Dr Lambert tiendra ses bureaux à la | du re F9 ” 


près pv durant le jour et verra lui-même 
ads.“ es 4 riptions soient minutieu- HOTEL DE QU EBE C 


Tout au Comptant. AVENUE TACHE, 


La —— _ ouverte le jour et la | 
nuit et les dimanches. 

Dimanche—9 à 10, 12 à 1,7à8. | SAINT-BoniFACE, Man. 
îno 15.388. 


é | GABRIEL ARIAL, Propriétaire. 


EAU MINERALE -DE PREMIÈRE CLASSE. 


DE SAINT-LEON 


Salles à diner et chambres à coucher 
bien tenues. Liqueurs choisies. Bonnes 


—— EN VENTE CHEZ— OUR n : : . ie. 

Richard & Cie., JOHN BEDARD 
WINNEIEPEG. Mecanicien 

LISEZ CE QU'EN PENSE Men METHOT | Machiniste, 


. DU GRAND SÉMINAIRE DE 


QUÊBEC FABRICANT ET COMMERÇANT 


TOUTE ESPACE DE MACHINERIE. 


Ouvrages en Fer et en Cui- 
vre fondus. 


Grand Séminaire, Québec, 19 Nov. 1889. 
N. E. Larorce, Ecr., gérant. 
Cher Monsieur, 
C’est avec plaisir que je certifie que l'Eau . . 
Minérale Saint Léon est un excellent re- Reparation —. de = Machines 


mède contre la dyspepsie. : : 
Je m'en suis servi pendant plusieurs an- (Les machines à vapeur une spécialité.) 


nées, et j'en ai éprouvé beaucoup de bien. 


Je recommande beaucoup cette eau au pu- TOUT OUVRAGE EST GARANTI. 
blie. RÉS 
Mon E. METHOT., | PE 
+ S’adresser aux bureaux de la Cie: 


Richard & Cie. Agents, ÿiff WIRE WORKS CO, 


WINNIPEG. | 47 Rue Lombard, Winnipeg. 


23 j 4 90 6m.27.9.88. 


CAROSSIER | 


— _ 2 


& QIEC'EST LE TEMPS! 


JUSQU'A LA FIN DE JANVIER 1891 


Geo. H. Rodgers & Cie 


—— DONNERONT ——— 


95 POUR CENT D'ESCOMPTE 


SUR TOUTES MARCHANDISES SECHES, HARDES-FAITES (Nouvel 
Assortiment), BOURRURES, MANTEAUX, Etc. 


Tout ce dont vous avez " vous le trouverez là. 


L’'inventaire s'ouvrira le ler Fevrier prochuin. 
M. Lachambre est spécialement chargé de nos pratiques françaises. 


GEO. H. RODGERS & CIE. 


EN GROS ET EN DETAIL, 
432 Rue Principale, dr it (Ancienne maison d'Auteuil), 
m 2.4 


AU MAGASIN BLÉU:! 
AU MAGASIN BLEU! 


Meilleur Marche que Jamais! 


Les habillements/ d'automne et d'hiver arri- 
vent tous les jours, et les prix sont de 


MOITI E — — 


plus bas qu'à tous les autres magasins de 
hardes-faites de Winnipeg. 


IL FAUT VOIR LES PRIX POUR LE CROIRE: 


Habillements d’étoffe du pays pour - - - 86.50 


Habillements valant $18.00 pour - - - - 12.50 
Pantalons tout laine pour - - - - ° Lu 
Pardessus en bonne étoffe du pays pour - - 6.60 
Pardessus en tweed tout laine valant $12.C0 pour  - 7.50 
Pardessus valant 815.00 - - - - - - 10,50 


VENEZ EXAMINER ET JUGER PAR VOUS-MÊMES 
AU ——- 


Magasin Bleu - - 426 Rue Principale 


—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_——— 


LA LOTERIE de la PROVINCE de QUEB 


AUTORISÉE PAR LA LÉGISLATURE. 


Etablie pour des fins d'utilité publique, telles que Centre d'Instruction 
et érection d’un grand édifice pour la Société 81.-Jean-Baptiste de Montréal, 


TIRAGES MENSUELS POUR L'ANNEE 1891 
A PARTIR DU MOIS DE JANVIER : 


14 Janvier, 11 Février, 11 Mars, 8 Avril, 13 Mai, 10 Juin, 8 Juillet, 12 Août, 
9 Septembre, 14 Octobre, 11 Novembre, 9 Décembre, 


© Huitieme Tirage Mensuel, 11 Fev 1891. 


NOMENCLATURE DES LOTS 


3134 LOTS 1 Lot valant $15,000— #15,000 
CT 5,000— 5,000 

Valant $62,2401 1 + : 2,500— 2,500 
Lo 1 “  « 1,250— 1,250 

| 2 Lots ‘ 500— 1,000 

à 5 “+ 250— 1,250 

Valant $16,000! 260 « on 
es 500 “  « 10— 5,000 


Lots Approximantifs 


Le Billet, - SI.0D mi : 1 
11 Billets pour SD v0 « “5 4906 


999 “ ‘ 5— 4,995 


8134 Lots valant - -  $52,740 
S. EE. LEFEBVRE, 


81, Rug Sr. Jacques, Monrréaz, CanADA, 


Demandez les circulaires. 


la 20.8.90 


| LOTERIE NATIONALE de COLONISATION 


Sous le patronage de M. le Curé A. LaseLce. Au profit de l'OŒuvre des 
Sociétés Diocésaines de Colonisation de la Provinee de Québec. 
Fondée en Juin 1884, sous l'autorité de l'Aete de Québec, 

32 Vict., chap, 36. 


Classe D. 
LE 43e TIRAGE MENSUEL AURA LIEU LE 


Mercredi, 18 Fév. 1891, à 2 hrs. P.M. 


VALEUR DES LOTS $88,000. 
Gros lot: Un Immeuble de $5,000.00. 


NOMENCLATURE DES LOTS 


1 Immeuble de - - $5,000.00 $5,000 00 
1 do - - - 2,000.00 2,000.00 
1 do - - - 1,000.00 1,000.00 
4 Immeubles - - - 500.00 2,000 00 
10 do . - : - 800.00 8,000.00 
| 30 Ameublements - - 200.00 6,000.00 
| 60 do - + + + 100.00  6,000.00 
200 Montres d'or - - - 50.00 10,000.00 
100 Montres d'argent - - - 25.00 2,500.00 
100 u 5 - - 15.00 1,500.00 

E . « - . - - 10.00 1,000.00 ! 
: “ . . 10.00 10,000.00 

1000 Services de toilett - - 600 


5:000.00 
2607 lots valant -  -  -  $5ñ,000.00 
$1.00 le Billet, ou Il pour $10.00. : 


Pod Prieur dire mon ire gagnant de lui payer en espèces le montant de son 


, Mmoims a gene * 
Les noms des gagnants ne sont pas livr # à la publicité à moins d'une autorisation spé- 


Tirages, le 3me Mercredi de chaque mois. 


Bureaux : 19, Rue St-J: Le Secrélaire, A. A. AUDET, 


jno.12.1.88. ÿ Canada. 


Habillements de bon tweed tout laine valant $15.00 pour 9.50 


